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DEFENSE DE LA FRANCE : FONDE 


r 


A la rencontre 


aurait proposé 
le désarmement 


de la Wehrmacht 


et arrestation 
des chefs nazis 


WASHINGTON, 17 mars, — La 
version suivante de la demande! 
d'armistice que le maréchal von 
Rundstedt aurait présentée au gé- 
néral Eisenhower circule à Was- 
hington sans qu'on puisse d'ail 
leurs en contrôler la source, Los 
termes de cette proposition au- 
raient été envoyés à Washington, 
soumis au président Roosevelt, au 
départer d'Etat et au ministre 
de la guerre M. Stimson et le gê- 
néral Eisenhower n'aurait rojeté 
l'offre allemande qu'après récep- 
tion de Ia réponse de Washington 
qui réltérait que Varmistice ne 
pourrait être obtenu que par une 
reddition wans condition, 

Les termes de la suspension. d'ar 
mes sollicitée par le maréchal von 
Rundstedt auraient été les suivants 

19 Désar £ immédiat des Alie- 

mands sur le Front 

Ge Dénarmement 

le tront de I'Est, mais senlement quand 

alisen de l'Ouest. auraient 
igne de démarcation quela 
part enire Stetin ot Brestau, Igne qui 
dsauble par len Rusas 
féres fireon par ir 
do paix? 
Le maréehol von Rundstedt re 
trait nux Alliés toua len criminels de 
s Mier, Gering et 
Mit également plusieurs 
tel que le roi den 


nit ce comité composé d'officiers de la 


eht et de membres du comité du 
i von Pauh J, 
Les conditions auraient été commw- 
niquées par Washington à Londres et 
à Momon et les doum capitales aw- 
raient également répondu en exigeant 
la roddilion sana conditions. 


Démentis et précisions. 


@ M. Roosevelt a déclaré hier qu'il 
n'avait pas connaissance d'une de 
mande officielle d'armistice. Il a 
ajouté qu'il était cependant au 
courant des intrigues allemandes 
à Stockholm, 

© M. von Ribbentrop et le maréchal 
Von Keitel seraient attendus au- 
jourd'hui dans la capitale sué- 
doise. (Information non contrôlée.) 

On confirme que c'est le D' Frizt 
Hesse qui a été chargé des prises 
de contnet avec les Alliés à Stock 
holm. 


LE COMMENTAIRE 
de Pierre Bourdan 


ONDRES s confirmé qu'un 
émissaire du gouvernement 
allemand avalit fait, il y a 
deux semaines; des proposi- 

tions de paix : Hitler serait prêt 
à mettre fin aux hostilités s'il de- 
mourait nu pouvoir. 


J'ai connu avant in guerre cet < émis. 
asire » : Feiz Hesse, un de ces person- 
nages dont e IIs Reich tirait à un nom- 
bre considerable d'exemplaires, Journa- 
liste, fonctionnaire et eaplon à la fois 
et jouant ce triple rôle dans les capitales. 
étrangères. Il était fort petit compar 
gnon et seul aon dévouement aveugle 
Áin personne de Ribbentcop lul. prétait 
quelque Importance, Comme son maitrè, 
quoique à un moindre degré, Il est res- 
ponsable de l'erreur désastreuse que fit 
l'Allemagne sur les dispositions et les 
possibilités dé lutte de l'Angleterre, Le 
point n'est pas sans intérêt, puisque 
aujourd'hui encore, au nom de ses mal- 
tres, 11 sert d'intermédiaire pour lą plus 
absurde des ambassades, 

Comment l'Allemagne, après tout ce 
qui a été dit et fait, peut-elle avoir 
l'illusion qu'entre toutes les formes 
d'armistice que ien Alliés refusent prê- 
cinément de lui accorder, il se trouverait 
quelqu'une des Nations unies pour envi- 
sager, ne serait-ce qu'un instant, le 
maintien d'Hitler au pouvoir.? 


e 

Le seul but d'une semblable démarche 
est sans doute de créer sinon un sujet 
de dissension du moins une atmosphère 
d'équivoque entre les Alliés dont cer- 
tains pourraient soupçonner l'un des au- 
tres de chercher tout seul un dénoueme: 
Même avec cet objectif limité, la ma- 
næuvre est enfantine. Elle fut aisément 
déjouée par la communication immédiate 
Que Londres fit à Washington et à Mos- 
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L'offensive de 
sa droite par des 


la forêt, 


Pias nu mor, sur 
américaine (général 
misti 


50 40 50km 


destructlon de ba vilie, 
Coblenre, 


Au sud de 


| annonce que 


La question coloniale 
vue: de. Washington 


“Les Français doivent délivrer 


L’'INDOCHINE 
par leurs propres moyens” 


Telle est la théorie soutenue par une 
grande partie de Popinion américaine 


(De notre envoyé spécial permanent Georges HENRI-MARTIN) 


WASHINGTON, 17 mars (via | fini à 
Mackay-Radio) Les événe- | iner 
ments d'Indochine mettent brus- 
quement sur l'avant-scène les às- 
pects militaires et politiques de In 
question coloniale telle que In 
voient les Américains. 

Trols développements paraissent parti- 
ouliäremont aigmiti 
cauta < 

1» Le milieux 
de in capitale amè- 
ficaing mont Infor- 
mès ‘pour la pre- 
mière Tols paitique- 
ment. par une dè- 
pêche du “corres. 
pondant da € New | s 
Kork Times » à Pa 
ris, que les cercle 

Kouvernementaux 
français s'attendent 


politique américaine dans ia guerre 
ieifique Swing reflète généralement 
exactement le sentiment moyen de 
în capitale amérlenine. Voici son inter- 
{orétatlon. qui Jette une certaine lumière 
|ue aveir au probleme coiontal en Ante + 
À « susqu'ici, les Etats-Unis se sont mos 

| trén mêticnieux sur un point : mous 


n'avons jamais libéré, avee nos propres 
forces, d'anciennes possessions coloniales 
pour les remettre ensuite à leurs pro- 
priétaires d'avant 
Enerre. 

« Ainsi In libéra- 
tlon fut le caractà- 


« L'aviation américaine 
est disposée à appuyer 
les Français » 
déclare le général Chennault 
TCHOUNO-KING. 17 mars. 
général Chennault, comman- 
dang en Chef de ia 14° armés ad 
renhe américaine: a déclaré que 
sex forces sont prêtes à appuyer 
les Français et les Annamites en 
Indochine da toutes les façons pos- 

siblex dans la crise ortueller 


Le principe est vala- 
ble pour de qui von. 
armée | 
géntbat 
Chennault: soutien- 
nent et fournis. 
sent des armes à h 
d'Indochine. En même temps, 
de Gaulle, dans son discours, 
Américains qu'il estime 
Unis tardent beaucoup A-t 
FExtrême-Orient les forces françaises en- 
irainéea spécialement ea Afrique du Nord. 


Débarquement allié en Indochine ? 


2e Le critique milit 
Herald Tribune », le commandant Eliot, 
écrit qu'on ferait bien d'admettre comme 
une possibllitè sérieuse un débarquement 
allié en Indochine Eliot est connu pour 
le caractère spéculatif de ses articles 

11 souligne cependant certain faits Am- 
portants dans Ia situation actuelle : 

a) Un débarquement allie dans la ré- 
gion du port Indochinois d'Halphone ou- 
vrirait la route directe vers Kumming 
et l'intérieur de ia Chine; b) le terrain 
montagneux présente des difficultés for 
midables, mais que ces difficultés exis- 
teralent seulement dans la mesure où 
Ta région serait fortement défendue par 
les Japonais. Or, la position des Japo- 
naig serait pénible, ayant leurs lignes 
de communications harcelées à la fols 
par la résistance française et par les 
troupes chinoises : c) la partie sud de 
la mer de Chine est ouverte aux forces 
navales alliées, l'aviation japonaise n'est 
pas très considérable et le. gros de la 
flotte nippone se trouve probablement, 
prudemment retiré dans les eaux de lar- 
chipel nippon. 


Conception américaine 
20 On discute anssi vivement, a Washing- 
ton, le commentmre du chroniqueur de 
la radio Raymond Gram Swing, qu, dé- 


du 


résistance française |me-Orient. Nous ne sacriflons pas is vie 

le général|de nos soldats et notre argent pour chas- 

prend aux|ser les Japonais des colonies et ensuite 
les rendre à leurs anciens propriétaires, - 

firmation de ce principe va mè- 

plus lois, NOUS NE LIBERERONS 


TERRITOIRE COLONIAL, A 


le chroniqueur de 
la radio américaine, Ray- 


capitale américaine, vient de déclarer 
territoire coloni 
comme indispensable pour assurer 


de libérer à nous seuls IIndoct 
certes, 

à l'indochine, 

à la Résistance franç 


conditions dans 
qu'elle se dresse et qu'elle combatte » 
ce combat serait trop i 

à laquelle nous avons droit. 


N est peut- 


avant assaut final 


armées américaines se poursuivent | nés 
favorablement, laissant présager l'écrou-| à 
lement rapide de toutes 
ennemies à l'ouest du Rhin, 


développe dans le secteur de la Sarre, 
résistance acharnée de l'ennemi 
de Sarrebrück m 


Bitche et Haguenau ont été libérées. Des 
avancés ont dépassé cette derni 
de plusieurs kilomètres vers le nord, à l'intérieur di 


Coblenee va être AUaauée par iint 


da source ‘américaine, 


Nimmern d» 23 kilomètres et menneent directement Krorsnacm, 
où passa ia plus grande route reliant la Narre alemando 
arrière-pays, vers ie Rhin, 


mong Gram Swing, qui reflète souvent le sentiment moyen de ia 
: æ Hous ae libéreroms aucun 

l, à moins que cette libération ne soit considérée 
la défaite militare du Japon 

Ce sera aux Anglais de chasser les Japonais de la pres 
Malaisie, aux Hollandais- de les chasser des Ines Neertandaises. = 
Devors-nous en conclure que les Américains nous laisseront le soin 


tance que nous nous sommes rappelé avec émotion Et c'est surtout 

z e en Extréme-Orient, à son cembat glorieux 

que sous avons pensé Nous savons que « quelles que soient 
lesquelles elle se trouve placée, il est 

Mais nous savons aussi que 

égal si nos alliés ne nous apportaient l'aide 


re tentant pour nos amis américains d'aller frapper 
le Japon au cœur en laissant de côté l'Indochine occupée, comme 


(I4 JUILLET 


la 7° armée 


FONCENT VERS LE SUD 


2.500 tonnes de bombes 
sur KOBE 


Plus de 300 superforteres 
parties des trois grandes bases 
des iles Mariannes, ont lancé 
hier 2.500 tonnes de bombes in- 
cendiaires sur la ville et le port 
japonais de Kobé. 


sur COBLENCE 


offensives conjuguées des IL et 

he 
L'armée rougo s'ent emparòs de phus 
sieurs locnlién et ao tnit de nombre 
prisonniers, 

Prusse Orientale, nu sud-ouest do 
Kanignberg, In lutte de poursuit avec Im 
À 5e] mème À 
nalgré une hier des nouvelles 
Sur tout son front,| , Aucune lutorma 


Rhin, cette armée, appuyée sur Spaan 

unités françaises, gagne du terrain, UT 

nent = s- rii 

bre ville et progr Le communiqué allemand 
| du 17 mars déclare : 


Len Milénir, l'arrivée de nouvellos for- 
dans le 


s positio 


La VIF armée (général Patol 


l'autre flanc de la tenaille, ln II° nemde 


pation) continuan À pyas jann 
ha g TAG 614 areata. 


Dans la Rhin supérieur, l'activité do 
a a auymenté, Dans la 
de Romagon, les Ameri- 
od vers la nord de puit 
laque de chara et ont noou 
Königmeinter. Après de lourdes porton, 
ont amai avanc au mul-ont da 
neff et réalisé une petite poron 
près de Linz 
Dans Le tria 
L'énbenatté 
painios blindi 


les Américains ont lancé sur 
radio turgus s diffané une 
selon Inquelle ir géneral 


nhas 
Santen 


le Mhin 
7 ronpondant do La 
do lle-Hhiri-Barre, 
augmente. Les 
aines nouxsent 
vers Muuxter-am et Kirn; les 
combats sont mn cours, A l'ant de Nm 
rehaura, Les Américains àttaquent ver 
|ie sut: entre Rarrebrichk mt Minch- 
| minor, l'ennemi à ata rojotd ou arrate. 


Pans le secteur de Remagen, Les 
américaines, qui ome coupé Pantostr 
Cologne-Franefort en “deux points, 


In-Lre armée 
Tive ounst de ia Wied. 

seance das troupes 
in Lôte de pont ent devenue 
enr, pour ia première fois, on nlinale don 
mines pos 


dans ies ignon sliernmden, 


jJoukov enfonce Jean REMY. 


les lignes ennemies|La grève úu cinéma 
en Poméranie continue. 


C'ent en Fomäranir que En 
lurmée rouge a remporté, 
hier, son nuechs le plus im- 


i L'arbitrage de M. Teitgen, minis- 
portant. "Les troupes du 


tre de l'Information, n'ayant - pau 
abouti, ce matin, les employés du 
cinéma se réunissent cet après-midi 
au cinéma « Normandie » et se ren- 
drant au ministère du Travail. 

La direction refusant une augmen- 
tation de plus de 20 %, la grève 
continue. Des piquets de grève seront 
placés devant les salles pour s'opposer 
aux directeurs qui voudraient essayer 
d'ouvrir leurs établissements ce soir 
samedi ou demain dimanche. 


LS 


pénétré profandément 

détrase permni a 

rive orlentsle de l'entuates de 

sont emparées da la ville de Grote 
e de tiom 


Les combats nont particulièrement achar- 


AU CONSEIL DES MINISTRES 


L'éligibilité des parlementaires 
qui ont voté pour Pétai: 


Un nouveau Conseil des ministres s'est tenu à l'hôtel Matignon, de 11 h. 3 
à 14 h. 45. À l'issue de la féunion, aucun communiqué n'a été. remis À la 
p: et les ministres se sont refusés à toute indiscrétion sur l'objet et le 
résultat de la délibération. 

Nous croyons-savoir, cependant. que la majeure partie de lx séance a de 
nouveau porté sur la question de l'éligibilité des parlementaires qui, à Vichy, 
ont voté pour Pétain. 

On ignore encore si un accord a pu être réalisé, à ce sujet. entre M, Jean- 
nenéy, partisan d'admettre l'éligibilitê de tous les parlementaires qui 5è sont 
bien conduits depuis le vote. et M. Tixier, qui veut opérer un sérieux filtrage 
an moyen d'un jury d'honneu 

Quoi qu'il en sait, une décision de principe a été prisa : celle de rédiger 
un projet d'ordonnance. qui serait soumis prochainement à l'Assemblée 
consultative, 


iis om eté frapper. l'Alle- 

mage au cœur en lais- 

sant de côte les poches 

de la ode atlantique en 

France Mais ce serait en 

définitive meconnoêtre leur 

devoir et leur intérêt. Leur devoir, car en Extçème-Orient comme 

en Europe c'est nous qui avons subi. le choc avant eux, et la 

guerre forme un tot indivisible où les sacrifices du début 

comptent autant que ceux de l'issue Leur intérèt, car il serait 

fort dangereux pour eux de tisser subsister d'importantes forces 

japonaises sur le flanc de leurs lignes de communication au mement 

de l'attaque c 

reste, ia France ? 

sans doite, vienne soulager nos forces. Qu'on lew fournisse 

les moyens de combattre. Que les aviateurs amêricains de 

la 14 armèe du général Chennault appuiem nos troupes et leur 

orient des armer Que les bateaux américains nous aident 

Tes À transporter les forces françaises entrainées spécialement en 

Afrique du Nord pour le combat d'Extrême-Orient. e I y va de 

Vhonneur de la France » I y va aussi de l'honneur de ses alliés, 

qui auront à cœur de lui faciliter au maximum ce qu'elie demande : 

fournir une fois ‘de plus, et de tout son éœur, sa lourde part de 
sacrifices pour la couse commune et pour la libertè. 


3. D. JURGENSEN. 


e de 


Qu'un dévarquement 


nécessaire 


l 


Hi 


i 


FL 
; 


tistes et officiers du service 
de santé de la région de 
Paris appartenant aux clas- 
ses 1940 à 1945. 


Le gouvernement militaire de Paris 


Les médecins, pharmaciens, dentis- 
tes de réserve (officiers, sous-otfi- 
ciers et hommes de troupe), les ré- 
servistes, étudiants médecine, 
pharmacie et art dentaire, les offi- 
Tiers et aspirants d'administr 
réserve du Service de santé de la 
région de Paris (Seine, 

Oise, Seine-et-Marne), appa 

aux classes 1940 (contingent instruit) 
À 1946 inclus, sont rappelés sous les 
drapeaux à partir du 21 mars 1945. 

Les médecins officiers se présente. 
ront dans un délai de quatre jours à 
la direction du Service de santé de 
la région militaire de Paris, 28, ave- 
nue Friedland. 


Toutes les autres catégories de per- 
sonnel rappeléer se présenteront dans 
un délai de quatre jours à l'hôpital 
Vuillemin, 10, rue des Récollets, 
Paris. 


A LA CONSULTATIVE 
séance en pelit comité 


Un record : dix délégués en séance 
des minis- 
tres aux questions Teit- 
jen, Parodi, de Menthon sont au banc 
du gouvernement ; la plupart des 
dquertionneurs sont absents. 

Auasi, la stance ent-eile rapidement 
expédiéé en dépit d'un incident que sou- 
lève M. Mercier, communiste, à propos 
de la validation de M. Nieod. 

Fernand Grenier, 
lu répond que 
le règlement de l'Amsemblée n 61e res 

clé el que le dossier du candidat a 

réguilérement transmis. L'inekdeni 

est aos, non mins que M. Fernand 
Grenier revienne à ja charge. 

Len délégués décllent ensuite, A Ja 
demande de M. Georges Bidault, de 
modifier l'ordre du Jour de la séance 
de indi et d'examiner le budget der 
colonies avant ceiui des Affaires tiran- 


AUJOURD'HU 


LES HOMMES DES CLASSES 1917 
à 1999 n'ont plus que trois jours, jus- | 
qu'au 20 mars, pour se présenter au 
gontre de recensement de ieur quar- 

r. 

LE PARTI SOCIALISTE, tout en 
restant oppor à tout projet de fete 
unique pour jen prochaines élections, 
envisage den listes communes avec ier 
organisations de Hésistance qui aeeep- 
tent les principes du socialisme. 

UN « COMMISSARIAT AUX DOM- 
MAGES DE GUERRE » serait créé 


prochainement per le gouvernement 
français 


RAVITAILLEMENT. PRANÇAIX. - 
La semaine prochaine, lì n'y aura ni 
viande ni conserves. On nous lalase 
enpérer que nous aurons — peut-être ! 
— un peu de charcuterie. 

RAVITAILLEMENT AMERICAIN. 
— « Le peuple américain devra se 
sercer la ceinture pour permettre 1a 
réalisation du plan d'exportation >, a 
déclaré le président Roosevelt, coupant 
court aux rumeurs selon Jesquelles les 
Etats-Unis devraient suspendre leurs 
envois à l'étranger. @ La commission 
des Affaires économiques des Etats- 
Unis x décide d'abandonner le projet 
de fournir à Ia France pour 140 mil- 
lions de dollars de tonnage. 


mise en 
vente au publie à partir d'aujourd'hui | 
à Chicago et New-York 


Carnet de Franc 
NÉCROLOGLE 


Nous avons la douleur d'apprendre im 
mort de Madame HENRI DE MONTFORT, 
femme du distingué Secrétaire de rinsi 
tut de France, qui a succombé au eamp 
de Ravensbruck, en Allemagne. 


Nous avons ia douleur d'apprendre ia 
mørt subite du docteur René PIEDALLU, 
chevalier de la Légion d'honneur, “eroi 
de guerre, en son domieije, 6, rue Dante. 
Les obsèques ont eu lieu dans la plus 
siricte intimité à l'église Saint-Séverin, Je 

à 10 h. 45. De la part de Mada- 
me René Piedalhi, son épouse ; Madame el 
Monsieur Jacques Verley, ees enfants, el 
toute Ja famille. 


AVIR DE MESSE 


Un service anniversaire sera célébré ie 
vendredi 23 mass, à 11 heures, en l'église 
Saint-Pierre-de-Chathot, pour le repos de 
l'âme de Madume RAPHAEL LOPEZ- 
CEBRIAN. 


ii 


iir 
| 


sur les ex-colonies ennemies 

Ce qui est vrai, c'est que Washington) 

intéresse piue Glfectemeut aux Jen Japo- 
Baiser rous mandat de in S.D.N. Oe croit 


alta. 
Elle pourrait s'appliquer aux anciennes 6o- 
lonies italenoes auxquelles ja Franee est 


11 eat encore trop 


nécessaire au moine 
À duel aboutiront les échanges de vues à 
Washington avec les dipiomaies français 
l'ambasandeur Naglar el M. Georgen Picot 


Georges HENRI-MARTIN. 


AUJOURD'HUI A AUTEUIL 


PRIX D'AUMERGENVILLE 
75 000 francs — 2.400 mètres. 
1. Vers l'Amour (109) R. Poln. G. 
‘à L, Voherta.,.. F- 
4. Tiébaine (107) M. Allemand. P. 
3. La Sauge (106) G. Boisera. 
Fari jumeiè 
Non placés : 101. 108, 
2 Jong. 1/4, 2 ak. 3 fng. 
Vers l'Amour CAdmirai Drake et Vers 
Aurore) est entrainé par John Swaine. 


PETITES NOUVELLES 


pris part A a 
#2 chance ont 


Bkiperja n'ayant pas 
course, Jen pariy faita mui 
46 rembournén. 


50 grammes de beurre 
mais qui les a touchés ? 


On mous a bien accordé, i y à quelquen 
doura, 100 prommen de beurre, en pri 
kipe. dont DO prommes pouvaient Gire im- 
médiatement. percus. Malheureusement, 4i 
est fort rare qu'on puisse effectivement 
toucher même ces premiers DO gyemmes. 
En voii l'explication officielle ' ler 
arrivages sont inauffinant 10 à 12 
tonnes pur jour — pour une diniribution 
On envisage la distribution par 
ce qui demanderait ma certain 


tienets de régime et den collecti 
witen sont les premiers merwi 
Ne soyons dowe pas irop prenen. 


Les biens du gouverneur Boisson 
sont sous séquestre 

Un degut n demandé à M. de Men 
thon af ien Diens de certaine gouverneur 
dus evioniee qui nvalent collaboré avte 
Vichy avaient élé mis sons réquestre 

M. de Menthon a répondu que le pre- 
sident du iribuna! de ia See a prononcé 
le 6 mars la mise rous méquestre des Wier 
du gouverneur pênérn) Boiron 


viendra bientòt. 

M. Nousiiheian, 
Djibouti 
d'information n'ayant 
réunie 


ancien gouverneur de 
m'est pas Ineuipé, Ww» éléments 
pas été Jusqu'ici 


Dane un débit, 27, rue de Paris, À Saint 
Denis, wne violente bagarre à opposé den 
MP. A des soldats noire mméricains, Une 
fusiiade nourrie à écinté. Un soldal noir 
Albert Jonan, a êté lue : un M.P., griè 

transporté à 1'hopiia 


soir, des Étugiant» oni manifesté el in- 
lerrumpu le spectacle. Les periurbateurs 


ont été amenés au posie de police vont, 
et relñehés après vérification de ieur iden- 


line 


— NOS MOT 


ménéralement muet. Moitié de monture 
enfantine. — 2. Qui a une forte char- | 
gente Deux lettres de Valence 
Hausse Pour ét boone elle dolt res- 
ter toute Vañnċe à la mème tempéra- 
Utilise Jusqu'au bout. 

Pronom. 


Imitant lavare. — 4 
Ne reconnus pas. Moitié de zamin. Pro- 
mom. — 9. Fixer une résidence à auel- 
qu'un qui est regardé comme dapgereux. 

10. Nous lui devons pos omeientes | 
Canton. 


VERTICALEMENT. n an sou- 


AU 


H 


>| annn irap de peine par ie Mé- 


PARIS, LENS, ROUEN 


et LILLE en football... 


. seront nos favoris dans les quarts de finale 


Tandis qu'aujourd'hui, à SAINT-OUEN, 
Ole RC, PARIS est favori conire Arase 
Oriéanais, et qà BORDEAUX, LILLE 
Gail dominer Lyos, deux rendomires soei 


NCES, — LENS a 
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Le commentaire 
de Pierre BOURDAN 


[o me sure 1] 


cou de ces” ouveriures et la fin de 
non-recevoir qu'on leur donna. 

Mau quelque absurde que nous paraisse 
ce par de ciere, le premier dont on alt 
officiellement tait mention, mais now pas 
Je premier qui ait etè fait depuis deux 
ón, Ml ne rahit pas moins chez Hitler 
une angoisse asser sordide. Ce crimi 
de guerre, qui doit être W 
est en même tempa commandant 
e l'armée allemande, La cap 
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demander s'ils pourront evller d'êire +8 
terrès sous pes rulnex I) pe serail pas 
surprenant que nous asnirtions à une 

ble enchère aux propositions de 

où je Parti, d'une pari, la Wehr 


pèenami mutlement l'un er l'autre de s0- 
mulet ce qui reste de Fanatieme en Ae 
maene pour rendre aux Alen Je tàche! 
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Lan nazis veulent sauver ia degende el 
ies autres je noyau d'une armée. Les) 
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Fune et l'autre i car lune et l'autre 
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{Copyrignt by Franee-moir and AFP. 
services Features) 
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CROISES — 


Conjonction. — II. Qui provient de. Mé- 
ta — IV. Artide. Donne à regret 
V. Elle ne permet pas un irayañ déli- 
eat. Pronom. — VI. Pour ies turd-venus. 
Elle est indispensable dans 
chauds, — VIT. 
superflu. — VIIL Te) qu'à sa naissanee. 
— DC Cest un sport pour l'esprit — 
X. Face. L'une succède à l'autre. 
SOLUTION DU PROBLEME Ne 64 
HORIZONTALEMENT. . Dériatron. 
— 2. Epulsantés — 3 Baise. Chou. 
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LA FILLE. 


B THEATRE MICHEL 


AU ST-GEORGES 


Un homme comme 1es autres 


D'ARMAND SALACROU 


avec 3. DUMEXNIL - Mary MORGAN 
BUZET M) DELON 
HENRY-MOU NOLIJER 
GERMAINE KERJKAN 


Aroi 
ANTOINETTE 


4 actes de lou rire 
Mat. Dim. et Lundi 15 h. 


PORTE-SAINT-MARTIN 


ELEMRE COMIQUE 


PUCE A L'OREILLE 
avec JEANNE REINHART 
EN TETE D'UNE 
BRILLANTE DISTRIBUTION 
C'EST LE 


TRIOMPHE DU RIRE 


C'i si bon de ri 


PALAIS - ROYAL 


TH. pES CHAMPS-ELYSEES 


17 Žas - 20 mars, 2 h. 30 
3 dernières 
avec programmes différents 


SADLER'S WELLS 
BALLET 


Grand succès. Prudent de louer 
Loc. Théâtre. Durand {Vainæiète) 


GAILE-LY 


DU TAMBOUR MAJOR 


CCES TRIOM 


TH. ANTOINE 


JEAN TISSIER 
Su, DANTES et À, B&RVIL 


CIRCONSTANCES 
ATTENUANTES 


Arl. MERRY et G, LANNES 
DIMANCHE : 3 
LI PES 


MONTPARNASSE - Gaston BAT 
EMILY 
BRONTE 


de Mme SIMONE 
avec MARGUERITE JAMOIS 
SERGE REGGIANI 


THEATRE MONCEY (50, Av. : 
Clichy}, auj. et ts les soirs (sauf ve 
dredi), 20 h. : « LA FILLE DE M 
DAME ANGOT ». Mat, dim, et lun 


FOLIES-BERLERE 


Te: sors, 20 neur 
Matin. : dimanche et jundi, 14 
La Revue à grand spectacle 


m FOLLIES-COCKTAIL 
TOILE Six ii 


Charis TRENET, Laure DIANA, 10 4 


ANDRÉ PASDOC 

PACRA -2asri115 
les 17, 18 et 19 mars 

EUROPEEN usii 


res samedi, dimanche tundi e1 mar 


[LUNA PRE 


Tons legÿJoûrs de 14 h_30 à 22 h 
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Samedi, matinée 14 h, 30 
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ESPRIT 
UN R 


DECOUPEZ CE BON 


OFFICIERS- MINISTERIELS 


AG] Ch. Not Pans, 13 avri 


PROPRIETE DANGLE 


à usage Industriel, a PARIS 


BOUL DIDEROT, 154 


M- Lesculllier, noL 9 r Vilersexei 


et envoyez-le à France-soir, SER- 
VICE DES RENSEIGNEMENTS, 


100. rue Réaumur. Paris, ayec un 
timbre pour la réponse, si vous 
voulez recevoir GRATUITEMENT 


UN RENSEIGNEMENT où 
UNE CONSULTATION JURIDIQUE 


Bel amendi. 


Satie 7 : Bijoux. C.F; 


vent la bonne aventure, — IL Refuge. 


Saile 10 : Bijoux. C) 


e PARISYS, Bernard LANCRET, LOUVIGNY 


LE MOUSQUET DU VICOMTE 


Denise PROVENCE, GUY-RIVIERRE 


Sop à 2D heves (sauf Mardi) 
Au. demain et Lundi Mot. 15 h. 
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